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Quelles formes peut 
prendre la différenciation 
pédagogique pour chaque 

domaine du français ? 
Comment planifier les  
différentes modalités 

d’apprentissage dans une 
séance ? 

Quelle est la place des 
écrits qui structurent les 

apprentissages ? 
Outiller et différencier  ? 

Pourquoi proposer des 
dispositifs à des 

enseignants ? 
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+
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Lecture, écriture et 
compréhension de 
l’écrit 



+ Un lecteur expert 
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se représente mentalement ce qui lui est lu 

relève ce qui est important et le mémorise 

traduit les informations implicites en des informations explicites 

anticipe et émet des hypothèses 

utilise ses connaissances 

fait des liens entre toutes les informations et modifie sans cesse sa 
représentation 

vérifie sa compréhension et la modifie 



+ Des constats de la recherche 
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Lire, écrire / IFE 
Roland Goigoux 
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Ø  Peu	de	temps	est	accordé	à	l’enseignement	de	la	compréhension	
dans	le	cadre	du	lire-	écrire	:	

Sur	7H22	par	semaine	dans	une	classe	de	CP	pour	le	domaine	de	la	
maitrise	de	la	langue,	68	minutes	en	moyenne,	soit	environ	15	%	du	
temps	dédié	au	lire-écrire.		
Mais	la	disparité	entre	classes	est	forte.	
	
Ø  Les	tâches	orales	qui	portent	sur	l’élaboraHon	du	dépassent	à	peine	

30	minutes	en	moyenne	par	semaine.	
Ø  Les	tâches	écrites	et	individuelles	occupent	une	place	importante	:	

25	minutes	en	moyenne	par	semaine.	

Quelques constats 
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Décrire, 
commenter une 

illustration 

Expliquer ou 
reformuler le 

sens 

Evoquer une 
représentation 

mentale 

Produire un 
rappel de récit 

Rendre 
explicite une 
information 

implicite 

Débattre ou 
négocier une 
interprétation 

Planifier et 
réviser des 

textes produits 

1/ Quelles sont les tâches 
orales visant à construire la 
compréhension ? 
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n  Les élèves doivent être mis en situation de FAIRE  
 
 
 

n  Ils doivent MANIPULER  
n  des mots 

n  des phrases 
n  des paragraphes 

Relever		
(surligner,	
entourer)	

Classer	dans	
des	tableaux	

	

	
Ecrire	

		

	
ReconsDtuer	

		

	
Relier		

		

Dans des textes 
Dans des activités 

décrochées et 
ritualisées 

Dessiner,	
schémaDser	

	

2/ Quelles sont les tâches écrites visant à construire la 
compréhension ? 



+
UNE SEANCE DE LECTURE DANS 
UNE CLASSE DE CE1 
Maryline Cortes – Ecole Marie Curie PEGOMAS 
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+ Nos choix didactiques 
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1/ Une bande-annonce 
pour construire les 

premiers éléments de 
la compréhension de 

l’histoire 

Susciter l’intérêt, 
engager 

Surprendre 

Apprendre  à lire une 
image comme on lit un 

texte : dénotation et 
connotation 

Convoquer différents 
canaux pour porter la 

compréhension 
Bande-annonce 
BADABOUM BIM BOUM 
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+ Nos choix didactiques 
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2/ Une prise de notes 
collective de ce que les 
élèves ont entendu, vu, 

perçu et compris 

Organiser les 
informations 

Garder trace 

Structurer du lexique 

Construire 
 un capital-mots 



+ 13 



+ Nos choix didactiques 
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3/ Une activité de 
production d’écrit  
5 élèves autonomes 

Se représenter 
mentalement l’histoire, 

la dessiner et l’écrire en 
6 parties (résumer) 

Se servir des échanges oraux 
pour écrire son histoire 

Se servir des mots du tableau 
pour écrire son histoire 



+ 15 
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+ Nos choix didactiques 
17 

4/ Une activité de 
production d’écrit 

5 groupes de 3 élèves 

Choisir les images de la 
bande-annonce pour 
raconter l’histoire et 

l’écrire 

Se servir des échanges oraux 
pour raconter son histoire 

Se servir des mots du tableau 
pour raconter son histoire 
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+ Nos choix didactiques 
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5/ Une activité de 
reconstitution d’un 
épisode du texte 

6 élèves non-lecteurs et 
petits lecteurs avec 

l’enseignante 

 Observer et repérer 
le fonctionnement à 
l’écrit du début de 

l’histoire 
Reconstituer un nouvel épisode 

à partir des mots 

Reconstituer un nouvel épisode 
en prenant appui sur les 
observations textuelles 

 Anticiper 



+ 21 



+ Nos choix didactiques 
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6 / Un retour sur les 
différentes activités 

Echanger et confronter 
toutes les activités  

Faire des points 
d’étapes 
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Pour approfondir 



+ 1. Le rappel de récit 

n Tous les chercheurs s’accordent à dire que 
l’enfant qui comprend un récit est capable 
de repérer et de prendre en compte le lien 
de causalité entre les évènements d’une 
histoire. 
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n Il existe 5 niveaux d’habileté dans la reformulation par les 
élèves :  
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1. Le rappel de récit 

Identifier un ou 
plusieurs 

personnages 

Identifier et 
restituer des 
évènements 

Produire un 
début 

d’organisation 

Structurer le 
récit dans le 

temps 

Identifier et 
restituer les 

relations 
causales 



+ 1. Le rappel de récit 
Différencier en : 

n  Proposant plus ou moins d’étiquettes sur le tapis 
pour raconter l’histoire 

n  Sélectionnant juste une page de l’album à raconter 

n  Demandant de raconter la page qui vient avant ou 
celle qui vient après celle qu’on est en train de 
montrer 

n  Variant les supports pour matérialiser le rappel de 
récit : un tapis de conte, un plan de récit, une boite à 
raconter, un tablier à raconter ... 
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2. Le plan de récit 

n C’est une représentation schématisée de 
la structure d’une histoire. 

n Le plan de récit permet de comprendre 
une histoire et il en facilite sa restitution à 
l’oral. 
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2. Le plan 
de récit 

PSMSGS Sophie Ngô-Maï 



+ 2. Le plan de récit 
Différencier en : 

n Construisant un plan de récit collectivement, à deux ou 
individuellement 

n Proposant les éléments servant à agencer le plan de récit 

n Légendant le plan de récit déjà construit (oralement ou à 
l’écrit) 

n Construisant individuellement le plan de récit réalisé  
collectivement 
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3. L’organisation 
des informations 



+ 3. L’organisation des informations 

« Comment éviter l’exclusion des élèves ? » questionnait Mme Gallet, 
lors de son intervention du mardi 17 septembre. 

n  Sélectionner les informations 

n  Les traiter, les manipuler 

n  Les mémoriser 

Les organiser, les structurer, les rendre lisibles. 
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+
UNE SEANCE DE LECTURE DANS 
UNE CLASSE DE CM1-CM2 
Geoffrey Hugues– Ecole Marius Campagno LE TIGNET 
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+ Nos choix didactiques 
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1/ Un conte africain lu à 
haute voix par 

l’enseignant avec une 
prise de notes 

différenciée 

Se représenter 
mentalement l’histoire 
(fonction imageante) 

Centrer son attention 
sur une ou des 

informations à restituer 

Sélectionner ce qu’on 
prend en notes 



+ 34 



+ Nos choix didactiques 
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2/ Une confrontation 
entre pairs 

Tirer parti des échanges 
langagiers pour construire 

des apprentissages 

Vérifier ses notes avec le 
texte de l’auteur 

Matérialiser les échanges par 
un repérage sur le tapuscrit 
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+ Nos choix didactiques 
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3/ Garder trace 
collectivement 

de ce qu’on a relevé 
par groupes 

Enseigner explicitement : 
institutionnaliser les savoirs 

Echanger oralement pour 
construire la compréhension 

d’une histoire 

Catégoriser et structurer 
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+ Nos choix didactiques 
39 

4/ Dessiner 
individuellement un 
des personnages de 

l’histoire et le légender 

Manifester sa compréhension 
du texte en dessinant 

(programme) 

Réutiliser des mots du texte 
en vue de se les approprier 
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Pour approfondir 



+  Des écrits pour réfléchir 
https://cache.media.eduscol.education.fr/file/Ecriture/
06/9/2_RA_C3_Francais_Ecriture_ECRITS_DE_TRAVAIL_591069.pdf 

Ecrire, dans certains cas, c’est mettre au travail 
la pensée, c’est lui permettre de se développer 
et de s’organiser. 

Les écrits de travail sont de formes très variées :  
notes, listes, schémas, tableaux, cartes 
heuristiques… . 
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+ Des écrits pour réfléchir 

Ils répondent à différentes fonctions :  

43 

Lister Relever Reformuler Articuler Hiérarchiser Classer 
Mettre en 

relation des 
données, des 

faits, des idées 



+ Des écrits de travail 
44 

Différencier en  

n Sélectionnant la quantité d’informations à prendre 
en notes 

n Choisissant une forme adaptée à la restitution de 
l’information : liste, dessin, tableau, schéma 

n Adaptant la quantité d’écrit : copier ou surligner 
les mots importants 



+

Langage oral 
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+ Le tour de cercle 

En demi-classe, 
chaque élève, à 
tour de rôle, 
prend la parole 
pour raconter 
une histoire.
(rappel de récit) 

Quand le 
tour du 
cercle est 
terminé, 
l’histoire 
est 
terminée. 



+ Quels ajustements ?  
Quelles différenciations ? 
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Un tutorat 

Placer un enfant 
souffleur derrière 
chaque élève du 

tour de cercle 



+ Quels ajustements ?  
Quelles différenciations ? 
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Une 
attention 
soutenue 

Désigner au 
hasard les élèves 

placés dans le 
tour de cercle afin 
qu’ils poursuivent 

l’histoire 

2 

3 

4 

5 
1 



+ Quels ajustements ?  
Quelles différenciations ? 
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Des supports 
différents : un 
choix de mots 

Chaque élève détient 
une étiquette-mot à 

placer lors de sa 
prise de parole. 
(enrichissement 

lexical) 

aussitôt 

bûcherons 

demeurait 

par-delà 

bobinette 

dents 

longtemps 



+ Quels ajustements ?  
Quelles différenciations ? 
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Une construction collective du plan de l’histoire 

Quand un élève a évoqué un élément structurant de 
l’histoire, l’illustration est placée au tableau. Un élève 

en difficulté bénéficie de l’illustration suivante. 



+

Etude de la 
langue 

51 



+ L’organisation des apprentissages 
et des activités 

n Des activités de recherche basées sur le classement et le 
tri : 

-  Graphies 

-  Formes verbales 

-  Mots 

-  Groupes de mots 



+ L’organisation des apprentissages 
et des activités (https://cache.media.eduscol.education.fr/file/

Etude_de_la_langue/30/8/RA16_C2C3_FRA_4_principes-generaux_636308.pdf) 

n Des activités collectives courtes et régulières 
de réinvestissement 

n Des situations de structuration en regroupant, 
en groupes restreints, les élèves ayant les 
mêmes besoins. 



+
UNE SEANCE DE GRAMMAIRE DANS 
UNE CLASSE DE CP_CE1 
Sylvie Weil– Ecole Le Devens MOUGINS 

54 



+ Nos choix didactiques 
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1/ Une activité de tri : 
•  Suite de mots qui n’est pas une 

phrase 
•  Suite de mots qui est une phrase 

Trier pour identifier 
explicitement ce qu’est 

une phrase 

Construire des 
collectes 

Des groupes d’élèves 
homogènes CP-CE1  





+ Nos choix didactiques 
57 

2/ Une activité de 
recherche 

Compléter une suite de mots qui n’est 
pas une phrase afin qu’elle soit une 

phrase. 

Activité différenciée 
 par les aides 

•  Des images pour aider l’imaginaire 
•  Des mots pour aider à écrire 

Activité différenciée par 
l’étayage de l’enseignante : 

•  Dictée négociée ou dictée à l’adulte 
•  Ecriture autonome 



Des aides 



+ Nos choix didactiques 
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3/ Une synthèse 
collective 

Qu’est-ce qu’une phrase ? 
Questionner quelques phrases 

écrites par les élèves 

Conclure : 
Pour qu’une phrase soit bien construite, il faut qu’elle ait deux parties : 
- on dit d’abord de qui l’on parle 
- ensuite on dit ce qu’il ou qu’elle fait. 



+ Nos choix didactiques 
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4/ Une consolidation par 
un entrainement à l’écrit 
•  Ecrire une phrase pour légender 

une photo 

Ecriture autonome 

Ecriture avec contrainte 
•  Réécrire sa phrase en 

utilisant 1 mot, 2 mots ou 3 
mots pour parler de qui il 
s’agit (enrichir le groupe 
sujet) 
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Pour approfondir 



+ 64 
1.Des tris et des classements 

Des exemples oui/non 
Classe CP-CE1 
Sylvie Weil 
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Des familles de mots 
Classe CE1 
Maryline Cortes 
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Des collectes  
Classe CE1 
Maryline Cortes 
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Les régularités des formes conjuguées 
Classe CE1 
Maryline Cortes 
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Production 
d’écrit 
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+

Avant d’écrire 



+ Un oral pour écrire 

Cette phase orale est souvent un excellent tremplin vers l’écriture et 
nécessaire pour les élèves fragiles. 

L’oral permet de :  

n  Organiser ses idées 

n  Les formuler de manière claire et ordonnée 

n  Complexifier des phrases produites 

n  Induire l’usage de connecteurs 
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Pendant la production 
d’écrit 



+ Des mots pour écrire 73 

1. Une liste de mots 



+ Des mots pour écrire 74 

, 4 
. 6 
: 1 
? 1 
«  2 
» 2 
à 1 
animaux 1 
c’est 1 
C’est 2 
de 1 
demande 1 
des 1 
du 1 
est 2 
frappe 1 
l’hiver 1 

la 5 
La 1 
là 1 
le 1 
Le 2 
loup 4 
maison 2 
nuit 1 
porte 1 
poule 2 
première 1 
Qui 1 
répond 1 
s’approche 1 
toc 3 
Un 1 
vieux 1 
village 1 

2. Un dictionnaire 
alphabétique 



+ Des mots pour écrire 75 

3. Des mots collectés 
au tableau 



+ Des indices pour différencier et 
diversifier 
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Dessiner puis écrire la fin de l’ histoire en 
veillant à insérer l’indice tiré dans le chapeau.   
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un 
tablier 

un nez 
rouge 

une 
brosse à 

dents 

un 
miroir 

un 
panneau 

STOP 

une 
corde 

des indices possibles 



+ 78 
CE2 Axelle Frechou 
Ecole St Exupéry Grasse 
Janvier 2013 

une corde 



+ 79 un drap 



+ Une contrainte lexicale 
80 

•  Ranger les 4 illustrations à 
convenance. 

•  Ecrire le début de cette histoire 
en insérant au moins 1 mot de 
chaque colonne (noms, verbes, 
adjectifs) 
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Revenir sur un texte  



+ La reprise 
82 

n A quelques jours d’intervalle, et 
après avoir commenté les 
premiers jets, on redonne la 
même consigne d’écriture (à 
l’identique ou reformulée) mais 
sans redonner le premier jet. 



+ Le développement d’un aspect du 
texte avec des consignes de 
réécriture précises 
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Les buts des 
personnages 

Leurs sentiments, 
leurs émotions, 

leurs perceptions 

La description de 
tel lieu 

Les états mentaux des 
personnages 
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Bibliographie 
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+ Ouvrages de didactique Albums de littérature de 
jeunesse 

•  Rapport Lire, écrire IFE Roland 
Goigoux 

•  Comprendre des textes écrits 
Patrick Joole 

•  Lire des récits longs Patrick Joole 
•  La compréhension en lecture 

Jocelyne Giasson 
•  La fabrique à histoires Bernard 

Friot 
•  Grammaire pour lire en CP 

Ghislaine Haas, Monique Geniaux-
Ratat et Laurence Morel 

•  Classes et fonctions grammaticales 
au quotidien Cycle 3 Ghislaine 
Haas 

•  Badaboum Bim Boum Nicola Grossi 
•  Rafara Anne-Catherine De Boel 
•  La Barbe-Bleue Thierry Dedieu 


